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ment : et c’était un spectacle vraiment édifiant de voir avec 
quelle piété ces robustes marins, la plupart jeunes gens dans 
la force de l’âge, courbés sur leur livre de prières, accompa
gnaient les cérémonies du saint sacrifice. A l’Evangile, l’aumô
nier leur adressa, en anglais, une brève et chaude allocution, 
qu’il poursuivit en français par un salut enthousiaste aux 
membres du comité de l’Union catholique, qui donnaient ainsi 
à leurs frères de l’Amérique du Nord la plus intime et la plus 
touchante démonstration de sympathie.

Détail qui esta noter : ce jour même, pour témoigner la part 
qu’ils prenaient à la fête religieuse de Rio-de-Janeiro, les offi- 
ciers de l’escadre américaine envoyèrent plusieurs fanfares de 
la flotte jouer les meilleurs morceaux de leur répertoire sur 
divers points de la capitale ; et à la nuit, tous les cuirassés de 
l’escadre étaient brillamment illuminés.

• •
Au sortir de la messe, le R. P. Gleesson se rendit à la cathé

drale, où le cardinal archevêque venait de terminer l’office 
pontifical. Le cardinal lui fit l’accueil le plus bienveillant, et 
après un entretien de quelques instants, lui donna sa bénédic
tion comme gage d’un heureux voyage, et le congédia après 
l’avoir embrassé affectueusement. Plus tard, il lui envoya son 
portrait à bord, accompagné d’une dédicace flatteuse pour lui 
et pour ses fidèles marins catholiques.

L'aumônier en chef de l’escadre américaine a donné ici des 
informations très intéressantes et précieuses à recueillir sur 
l’état florissant de la religion catholique aux États-Unis.

Il a dit, notamment, que sur seize mille hommes environ qui 
composent l’escadre américaine, il y a près de six mille catho
liques, dont deux amiraux. Il n’y a à bord aucun ministre pro
testant, mais, en revanche, il s’y trouve six aumôniers catho
liques, dont il est l’aumônier en chef ; à bord il a le rang de 
capitaine avec droit aux mêmes honneurs et A la solde corres
pondante. Il y dit la messe tous les jours, et le dimanche 
avec l’assistance des officiers et de tout le personnel du navire ; 
les protestants eux-mêmes y assistent avec le plus grand res
pect, et quelques-uns ont abjuré pendant le cours du voyage.

L’aumônier rendit justice aux égards avec lesquels la reli
gion catholique est traitée aux États-Unis, soit par le gouver-


